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La pathologie du col a fait dle nombreux progrès dans ces der-
nières années et les vieille.s erreurs théoriques, dont la swienee-
anatomo-paîthologique et histologique a fait justice, n'existent
plus qu'à l'état de souvenir. Pourtant, il subsiste encore quelques
points obscui s au point de vil-- de la classification. Certaines dé-
nominations piêtent -à l'ambigu par le manque do précision. Des
termes qui exprimaient autrefois des hérésies scientifiques ont
surn9gé dans le naufrage de ces dernières et sont appliqués intem-
pestivement à des lésions dont ils n'expriment pas les caractères
intimes. Cette conservation d'expressions inexactes n'est pas sans
apporter quelque confusion pour l'intelligence des affections du
col, d'ailleurs ti ès bien connues aujourd'hui.

Au peint do vue (:liniqte et théorique, la différence n'est pIas
assez nettement délimitée entre ce qu'on ippelait autrefois l'al-
cAration et qui depuis, à ce premier substantif, a ajouté eeux d'éro-
sion, d'éversion, d'eetropion, de pseudo-ulcération et de plaque
eatarrhalo. Mais je puis dire que Fabus est tout dons les teries'
qu'on a inutilement multipliés.

Quoiqu'il en soit, nous pouvons, avec le Dr Doléris, ranger sous
Irois chefs distincts les affèct.ions dut col passibles de Pamptiatioi-
sous-vaginale de Schroeder

10 Inflammations.
2o Traumatisnies.
3e Déformations et malformations.
<a) Inflammations :
Il va sans dire que dans les lésions phlegmasiques mot'vant

l'amputation sous-vatgiiale du col, on doit (le suite écarter toutOil
série de celles qui ne sont encore qu'à la période nigie du proces-
sus, quelle que soit d'iheurs lagravité de cette première phaset'
de ses manitestations.

D'ailleurs, il est un fait recr ou que les affections chroniones
du col ne sont pas très f'réq' ...ment la persistance d'une lésion-
aigie atténuée par le temps 011 par des ngents thérapeutiques
divers. Il semble bien avéré, au contraire, que les états patholo-
giques du col deviennent d'ordiinaire chroniques d'emblée.

Quoiqu'il en soit, l'endocervicite nigüe, quand elle existe, se
caractérise par le gonflement de la couche épithéliale et un écou-
lement exagéré de mucus qui a pour point de départ les glande3
superticiellement envahies par le proceýsus. La muqueuse irtra-
cervicale peut se ramollir, s'infiltrer, se tuméfier et sous le fait de
l'hyperplasie glisser au dehors en ectropion. C'est cet ect-opion
qu'on prenaiit autrefois pour une ulcéraition.

Ces lésions inflammatoires récenites sont facilement enrayé'
par les moyens thérapeutiques ordinaires: antiseptiques, antiplol-l
gistiques et détersifs. Mais, dans l'endométrite chronique du col,
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